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Leçon 5 - Constructions à ossature 
 
5.1 Introduction 
 
Les constructions à ossature préfabriquée sont composées de colonnes et de poutres. Les 
éléments contiennent certains détails et accessoires d’assemblage. Après montage et assemblage, 
ils forment une construction robuste, capable de transmettre les actions verticales et horizontales 
des toits, planchers et façades vers les fondations. Ces constructions sont normalement 
appliquées pour des bâtiments bas et hauts. Les principales différences entre les constructions à 
ossature préfabriquée et celles coulées en place se situent d’une part, dans la philosophie de 
conception et les assemblages, et d’autre part dans les possibilités de portée plus grandes et des 
résistances de béton plus élevées. De ce fait, on peut utiliser de plus petites sections pour les 
colonnes et les poutres. 
 
Il existe deux types de base : 
 

- Constructions à portiques, avec colonnes et poutres de toiture. Elles sont majoritairement 
utilisées pour des halls de stockage et des bâtiments industriels. 

- Constructions à ossature, composées, pour les bâtiments de petite et moyenne hauteur, de 
colonnes, poutres et planchers et, pour les bâtiments élevés, composée aussi d’un certain 
nombre de parois transversales et/ou noyaux. Les constructions à ossature sont 
normalement utilisées pour des bâtiments commerciaux, des bureaux, et des garages de 
parking, mais parfois aussi pour des immeubles à appartements. 

 
 
Le concept général de la construction comprend le choix du type d’ossature, la détermination des 
éléments préfabriqués les plus adaptés, les dispositifs pour les équipements techniques et 
certaines spécificités telles que les porte-à-faux et autres détails de conception dont l’aspect, la 
finition et d’autres exigences doivent être spécifiés. 
 
Le concept et le dimensionnement de l’ossature d’un bâtiment sont définis par les données du 
plan, par exemple la nécessité de grands espaces libres, l’emplacement, la dimension et 
l’orientation des cages d’ascenseur et des cages d’escalier, la présence de planchers 
intermédiaires et les grandes subdivisions du bâtiment. Le choix de la structure de la façade 
dépend du type de façade. Le concepteur dispose de la possibilité d’utiliser un autre type 
d’ossature pour la façade par rapport à la structure intérieure. 
 
5.2 Types de constructions à éléments linéaires 
 
Il existe différentes solutions pour les ossatures en béton préfabriquées. La différence se situe 
principalement au niveau de la hauteur et de la destination des bâtiments. 
 
5.2.1 Constructions à portiques 
 
Un portique est composé de deux colonnes surmontées d’une poutre de toiture. Les colonnes 
sont encastrées dans la fondation et fonctionnent en porte-à-faux, ce qui permet de reprendre des 
moments fléchissants. Les poutres sont posées librement sur les colonnes au moyen 
d’assemblages brochés. Ainsi est réalisé un portique stable capable d’absorber tant les forces 
verticales qu’horizontales. L’ossature totale du bâtiment est composée d’une série de portiques 
placés à une certaine distance les uns des autres (Figure 5.1). 
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Fig. 5.1 Construction à portiques avec revêtement de toit et de parois. 

La distance normale entre les portiques se situe entre 5 et 12 m. 
 
Les actions verticales sont transmises par les éléments de toiture sur les poutres de toiture et 
ensuite sur les colonnes. Les actions horizontales du vent et d’autres charges sur les façades sont 
réparties sur toutes les colonnes de portique par l’action diaphragme du toit, ou à l’aide de 
contreventements (voir Leçon 3, partie 3.2.1). 

 
Fig. 5.2 Construction à portiques avec éléments de toiture 
en béton cellulaire ou en éléments alvéolés précontraints. 

 
La distance entre les portiques est déterminée par les possibilités de portée des éléments de 
toiture et de la construction de façade – normalement 6 m pour des éléments en béton cellulaire 
(Figure 5.2), 6 à 9 m pour des dalles alvéolées précontraintes et 9 à 12 m pour des éléments de 
toiture légers nervurés (Figure 5.3).  

 
 

Fig. 5.3 Construction à portiques avec éléments de toiture légers nervurés. 
 
Les poutres de toiture ont normalement une section en forme de I à hauteur variable dont la pente 
s’élève à environ 5 à 6 %. Toutefois, le toit peut également être exécuté avec des poutres droites. 
Dans les deux cas, les mêmes types d’éléments de toiture peuvent être utilisés. Pour les portiques 
à poutres droites, la pente du toit pour l’évacuation de l’eau de pluie est réalisée en modifiant 
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alternativement la hauteur des rangées de colonnes. Aux façades, les éléments de toiture peuvent 
être posées sur des poutres ou sur des parois portantes. 

 

 
Fig. 5.4 Construction à portiques avec poutres de toiture droites. 

 
Lorsque la distance entre les portiques est supérieure à la portée des éléments de toiture, par 
exemple dans le cas d’un revêtement de toiture métallique, des pannes sont nécessaires (Figure 
5.5). La longueur des pannes se situe normalement entre 8 et 12 m, et exceptionnellement même 
jusqu’à 16 m. 

 
 

Fig. 5.5 Construction à portiques avec pannes. 
 
Enfin, il est possible d’obtenir un espace libre encore plus grand, en utilisant des poutres 
primaires sur lesquelles sont placées des poutres de toiture normales (Figure 5.6). Il est 
recommandé de placer les poutres de toiture directement sur la tête de la colonne et les poutres 
primaires sur des consoles, comme indiqué dans la Figure 5.6. Il y a deux raisons pour procéder 
de la sorte. Premièrement, pour des raisons de stabilité lors du montage en service. Il faut en 
principe éviter d’entasser l’un sur l’autre plus de deux éléments préfabriqués. Ensuite, en raison 
de la difficulté de positionner une grande poutre de toiture au dessus du joint entre deux poutres 
primaires. 
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Fig. 5.6 Construction à portique avec poutres de toiture primaires et secondaires 

 
Le Tableau 5.7 donne des recommandations pour la longueur de portée pour les constructions 
décrites ci-dessus (en m). 

 
 
 Fig. 5.7 Recommandations portées possibles 
 
Solutions alternatives 
 
Comme solution alternative aux constructions à portiques il existe des éléments de toit en 
bâtière, comme le montre la Figure 5.8. Ces éléments sont en fait le résultat de l’intégration 
d’une poutre de hauteur variable et d’un revêtement de toiture. La portée des éléments de toit en 
bâtière va de 9 à environ 24 m. 

 
 

Fig. 5.8 Grands éléments TT de toit en bâtière posés sur portiques transversaux 

  
Minimum 

 
Optimum 
 

 
Maximum 

Portée  
poutre de 
toiture (B) 

 
12 

 
18 - 32 

 
50 

Poutre des 
pannes 
 

 
4 

 
8 - 12 

 
16 

Portée  
poutre de 
toiture 
primaire (C) 

 
12 

 
12 - 18 

 
24 

Hauteur de la 
colonne (H) 
 

 
4 

 
12 

 
20 
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Construction à portiques avec plancher intermédiaire 
 
Dans les bâtiments à portiques, il est possible d’insérer un plancher intermédiaire sur une partie 
ou sur l’entièreté de la surface. Ils sont généralement réalisés en plaçant une ou plusieurs rangées 
de colonnes et poutres de plancher à l’intérieur du bâtiment, sur lesquelles reposent les 
planchers. Comme la charge sur le plancher et son poids propre sont beaucoup plus importants 
que pour les toitures, les portées seront plus petites. La portée A de la Figure 5.9 sera 
normalement comprise entre 6 et 18 m, en fonction de la charge utile et du type de plancher. Un 
bon module pour la portée B avec des dalles alvéolées ou des éléments nervurés précontraints 
s’élève à 7,20 ou 9,60 m. Pour des recouvrements de toiture en éléments de béton cellulaire, la 
valeur maximale de B est limitée à 6 m. 

 
 

Fig. 5.9 Construction à portiques avec plancher intermédiaire. 
 
Normalement, la stabilité horizontale des constructions à portiques est obtenue en encastrant des 
colonnes dans les fondations (voir 5.6). 
 
5.2.2 Constructions à ossature 
 
Les bâtiments à plusieurs étages à ossature en béton préfabriqué sont composés de colonnes et de 
poutres de différentes formes et dimensions, avec des cages d’ascenseur et d’escalier et des 
éléments de plancher. Les joints entre les éléments de plancher sont conçus de telle façon que les 
charges concentrées peuvent être réparties sur une grande partie du plancher. Ce système est 
souvent utilisé dans des bâtiments à plusieurs étages. 
 
L’ossature est normalement composée de colonnes rectangulaires qui continuent sur un ou 
plusieurs étages (jusqu’à environ 20 m de hauteur). Les poutres de plancher sont rectangulaires 
ou en forme de L ou T inversé. Leur longueur correspond à celle d’une seule portée et elles sont 
liaisonnées aux colonnes à l’aide d’assemblages brochés, ou de consoles spéciales cachées. Pour 
les planchers, on utilise généralement des éléments alvéolés précontraints.  
  
Pour des bâtiments jusque 3 à 4 étages, la stabilité horizontale peut être assurée par des colonnes 
encastrées dans les fondations. Les colonnes sont généralement réalisées en une pièce sur la 
hauteur totale du bâtiment. Pour des bâtiments à plusieurs étages à ossature, on utilise des 
systèmes de stabilité contreventés, indépendamment du nombre d’étages. La stabilité est assurée 
par des cages d’escalier, des cages d’ascenseurs et/ou des parois transversales. Les noyaux 
centraux peuvent être coulés en place ou préfabriqués. 
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Fig. 5.10 Construction à ossature préfabriquée typique avec noyau central pour la stabilité. 
 
Le tableau ci-dessous donne un aperçu des dimensions recommandées pour les poutres, colonnes 
et planchers. Ces dernières années, la longueur des planchers alvéolés a constamment augmenté, 
afin de répondre à la demande de grands espaces ouverts, surtout dans des bâtiments de bureaux. 
Il est actuellement possible de réaliser avec un plancher d’une épaisseur de 400 mm une portée 
de 17 m pour une charge utile de 5 kN/m². Dans certains pays, le concept avec planchers portants 
sur toute la largeur du bâtiment, est déjà appliqué régulièrement. 
 

 
 

Table 5.11 Dimensions recommandées. 
 
5.3 Disposition du plan et modulation 
 
L’utilisation prévue du bâtiment, détermine dans la plupart des cas la longueur de portée et le 
positionnement des poutres. De celles-ci découlent logiquement les choix des types de poutres et 
des éléments de plancher et de toiture. 
 
Dans des bâtiments industriels, les poutres de toiture sont normalement orientées en direction de 
la plus petite dimension du plan rectangulaire. Les éléments de plancher portent dans la même 
direction. Ceci est motivé par la plus grande répétition des éléments, la possibilité d’utiliser les 
poutres de rive des planchers comme support pour le revêtement de façade, le schéma de 
montage simplifié, etc. 
 
Lorsqu’un plan a une forme carrée, l’aménagement de la portée des poutres est défini par la 
destination du bâtiment. 
 

  
Minimum 

 
Optimum 
 

 
Maximum 

Longueur des poutres de 
plancher (m) 

5 6 - 9.60 14 

Portée planchers (m) 6 7 - 14 18 - 20 
Longueur des colonnes (m) 3 - 4 6 - 12 20 - 25 
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Dans le cas d’immeubles de bureaux et de constructions en hauteur, les planchers sont souvent 
placés perpendiculairement à la façade la plus grande. 
 
La modulation est un facteur économique important pour la conception et l’exécution de 
bâtiments préfabriqués, tant pour la construction même que pour la finition. Le choix d’un plan 
modulé ne doit en aucun cas être vu comme une limitation de la liberté de conception, mais 
plutôt comme un moyen d’arriver à un travail systématique et économique et une simplification 
des assemblages et des détails. 
 
Il existe un certain nombre de règles concernant l’aménagement du plan permettant de simplifier 
la construction. La largeur des planchers préfabriqués est souvent modulée à 1200 et 2400 mm. 
Lors de la conception d’un bâtiment, il est conseillé de moduler les dimensions en fonction de la 
largeur de ces éléments. Dans une simple construction, les planchers pointeraient de préférence 
tous dans la même direction. Ainsi, le plan est simplifié et les éléments précontraints seront 
moins sujets à problèmes en ce qui concerne des différences de contreflèche dans une même 
trame. 
 
La Figure 5.12 donne un exemple d’une bonne modulation d’une construction à ossature 
préfabriquée. Le bâtiment dispose de deux étages pour parkings en sous-sol, d’un centre 
commercial au rez-de-chaussée et de studios d’étudiants aux étages. Les axes des trames sont 
modulés à 6,00 x 9,60 m. Les planchers du parking et des studios sont exécutés en éléments de 
plancher alvéolés préfabriqués d’une largeur de 1,20 m et ceux du centre commercial de dalles 
TT d’une largeur de 2,40 m. Les colonnes inférieures ont une hauteur de 3 étages. Dans l’espace 
commercial, le nombre de colonnes est divisé de moitié. Dans les studios, le choix s’est porté sur 
des colonnes d’une hauteur d’étage, ce qui permettait d’éviter des consoles pour les appuis des 
poutres de plancher. En effet, ils gênent la vue et la finition intérieure. De plus amples 
informations sur le sujet sont reprises dans la publication FEBE “Construire en béton 
préfabriqué” [2]. 

 
Fig. 5.12 Exemple de modulation pour une construction à ossature. 
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5.4 Stabilité 
 
Dans la Leçon 3 sont présentés les différents systèmes de stabilisation des constructions à 
portiques et à ossatures.  
 
- Colonnes encastrées dans les fondations  
- Raidissement à l’aide de parois transversales, noyaux ou noeuds fixes entre colonnes et poutres 
 
L’encastrement des colonnes dans les fondations est une solution simple de stabilisation de 
bâtiments. Toutefois, la hauteur maximale de construction sans raidissements additionnels est 
limitée à environ 10 m, en raison des limites architecturales pour les dimensions des colonnes et 
des déformations admissibles. 
  
Les constructions qui sont exclusivement stabilisées par des nœuds fixes entre les colonnes et les 
poutres, ne sont normalement pas appliquées dans la préfabrication en raison de la concentration 
des efforts dans les assemblages ainsi que des difficultés de mise en oeuvre sur chantier. 
Toutefois, il existe actuellement des systèmes spéciaux permettant la réalisation d’assemblages 
entre colonnes et poutres résistant à la flexion. En raison de leur complexité, ils ne sont 
généralement utilisés que comme stabilité complémentaire de colonnes encastrées très élancées. 
 
Des systèmes de stabilité contreventés forment la solution la plus efficace pour des constructions 
à ossature de plusieurs étages : comme les cages d’escaliers et d’ascenseurs sont déjà présentes 
pour des raisons fonctionnelles, les coûts supplémentaires pour en faire aussi des éléments de 
stabilité sont négligeables.  
Du fait que toutes les actions horizontales sont concentrées sur quelques composantes de 
stabilisation choisies, il est possible d’utiliser des colonnes plus minces et des liaisons plus 
simples pour l’ossature. De plus, les colonnes sont contreventées à chaque étage ce qui rend leur 
élancement moins critique. 
 
Une construction à ossature doit être considérée comme un ensemble dans sa forme 
tridimensionnelle. Normalement, un bâtiment préfabriqué est conçu en fonction de deux axes 
superposés perpendiculairement. Sa construction et son fonctionnement peuvent toutefois 
différer dans les deux directions. Le système peut également changer dans le sens de la hauteur 
du bâtiment, par exemple avec des parois transversales pour les étages inférieurs et des systèmes 
poutre-colonne pour les étages supérieurs. 
 
 
5.5 Éléments 
 
5.5.1 Général 
 
Des constructions à portiques et à ossature préfabriqués sont généralement composées 
d’éléments standardisés. Ceux-ci sont conçus par le préfabricant en différentes formes et 
dimensions, par exemple des poutres rectangulaires, des poutres en I, des éléments de plancher 
TT, etc. Chaque producteur dispose d’un catalogue avec les dimensions et performances. Lors de 
la conception, le concepteur choisira les éléments adaptés à sont projet. Ci-dessous sont reprises 
des informations générales relatives aux produits existants. 
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5.5.2 Colonnes 
 
Les colonnes préfabriquées existent en de grandes variétés de sections, de formes et de 
longueurs. La surface du béton est plane et les coins sont normalement pourvus d’un chanfrein. 
Des colonnes exigent généralement une section minimale de 300 mm de côté, pas seulement 
pour garantir la rigidité lors des manipulations, mais aussi pour permettre des liaisons colonne - 
poutre. Avec des colonnes d’une dimension de 400 mm, on obtient normalement une résistance 
au feu de 2 heures (voir également Leçon 10), ce qui les rend aptes à être utilisées dans plusieurs 
types de bâtiments. 
 
Le Tableau 5.13 montre un exemple de dimensions nominales de colonnes standardisées pour 
colonnes rectangulaires ou rondes; les dimensions préférentielles sont grisées. 
 

b / h (mm) 300 400 500 600 800 
300      
400      
500      
600      

colonnes rondes      
 

Fig. 5.13 Exemple des dimensions de la section des colonnes standardisées. 
 
Les colonnes peuvent être fabriquées et montées d’une pièce jusqu’à une longueur maximale de 
20 à 24 m, sans liaison intermédiaire. Toutefois, en pratique des colonnes d’une hauteur d’étage 
sont également utilisées.  
 
Les colonnes peuvent avoir la même section sur toute la hauteur du bâtiment, ou bien changer en 
une section plus faible à partir d’un certain étage intermédiaire soit pour des exigences 
architecturales ou pour d’autres raisons. Il est possible de réaliser des changements raisonnables 
en matière de dimensions et de forme, soit dans un seul élément préfabriqué, soit au point 
d’assemblage entre éléments individuels. 
 
Au niveau des planchers, les colonnes sont pourvues d’assemblages incorporés ou de consoles 
pour les appuis des poutres. L’endroit exact pour l’incorporation des détails ou consoles peut 
varier pour permettre la réalisation des assemblages à différents niveaux sur chaque face de la 
colonne. Il est toutefois souhaitable et plus économique de limiter ces changements au strict 
minimum. 
 
5.5.3 Poutres 
 
Il existe une grande variété en matière de sections et de dimensions de poutres dans les différents 
catalogues de produits des préfabricants. Ci-après sont décrits les types de poutres pour 
constructions à portiques et à ossature les plus fréquemment utilisés. 
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Fig. 5.14 Aperçu des types de poutres préfabriquées 

 
Poutres de toiture 
 
Les poutres à hauteur variable sont normalement utilisées pour des bâtiments industriels 
nécessitant de grandes portées. La section en forme de I est typique pour des poutres 
précontraintes. La pente varie de 5 % à 6,5 %. Les dimensions habituelles sont mentionnées dans 
le Tableau 5.15. 
 

Largeur  
(mm) 

Hauteur  
(mm) 

Épaisseur de l’âme 
(mm) 

Portée 
(m) 

250 - 300 800 - 1400 80-120 10 - 25 
300 - 400 1200 - 2000 80 - 120 15 - 30 
300 - 500 1300 - 2500 80 - 120 25 - 40 

 
Tableau 5.15 Dimensions habituelles pour poutres de toiture avec face supérieure inclinée 

 
D’autres sections de poutres pour les constructions de toiture sont les poutres droites en I et les 
poutres de toit en « shed ». Les poutres droites en I sont utilisées tant pour les toits que pour les 
planchers. Les applications normales sont destinées aux grandes portées et aux planchers à 
charges importantes. Les portées peuvent varier entre 10 et 35 m.  
 
Les poutres à section rectangulaire sont également utilisées couramment. La largeur de poutre 
normale varie entre 300 et 600 mm et la hauteur de poutre entre 400 et 800 mm. Les portées 
normales vont de 4 à 14 m. Les poutres rectangulaires sont souvent pourvues d’appuis découpés 
dans lesquels s’emboîte la console rectangulaire pour les appuis de poutres. Normalement, ce 
type de poutres n’est pas utilisé pour une action composite avec le plancher. Les poutres « shed » 
sont beaucoup utilisées en Italie, où ils proposent toute une série de sections standardisées. Les 
portées varient de 15 à 28 m. 
 

Pannes: petites poutres de toiture 
secondaires 
 
Poutres rectangulaires pour toits et 
planchers 
 
Poutres en T renversé pour planchers
 
Pouters en L pour planchers de rive 
 
Poutres en I avec profil longitudinal 
droit pour toits et grandes charges de 
plancher 
 
Poutres en I à hauteur variable pour 
toitures à grandes portées 
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Fig. 5.16 Exemple d’une construction de toiture en « shed » . 

 
Poutres de toiture secondaires 
 
Il existe deux types de pannes, souvent utilisées comme poutres de toiture secondaires. La 
section peut être rectangulaire, en forme de I ou trapézoïdale. Les portées vont de 6 à 12 m, 
exceptionnellement à 16 m et la hauteur varie entre 250 et 600 mm. 
 
Poutres de plancher 
 
Le type de poutre de plancher le plus fréquemment utilisé dans les constructions préfabriquées 
est la poutre à talon en forme de L ou de T- inversé. Les poutres sont généralement 
précontraintes, mais parfois également en béton armé. Le grand avantage de telles poutres réside 
dans l’épaisseur limitée de la construction du plancher. 
 

 
Fig. 5.17 Sections et dimensions typiques de poutres à talons pour planchers. 

 
Des changements d’épaisseur de plancher entre deux portées adjacentes différentes peuvent être 
absorbées en augmentant la hauteur du talon sur une face des poutres en T renversées ou encore 
par exemple en juxtaposant deux poutres en L. Cette dernière solution est souvent utilisée pour 
les parkings à étages du type « split level ». Dans ce cas, il convient toutefois de prêter 
l’attention nécessaire aux chaînages traversant la construction et il est impératif de laisser un 
faible espace entre les poutres afin de pouvoir absorber des tolérances dimensionnelles. 
 
Les poutres de plancher à talon peuvent être de même largeur en face supérieure que celle de la 
colonne, auquel cas, les talons sont en saillie  par rapport à la colonne (Figure 5.18 a).  

Dimensions normales : 
 
Longueur:  4,8 – 14,4 m 
Hauteur (h):  350 - 380 mm
Largeur (b)  200 - 500 mm
Largeur du talon (b1): 100 - 150 mm
Hauteur du talon (h1): 150 - 200 mm
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Inversément, leur face inférieure peut être de même largeur que la colonne, auquel cas les talons 
ne dépassent pas des faces de la colonne (Figure 5.18 b). Dans le premier cas, le plancher passe 
devant la colonne, dans le second, il doit être découpé au niveau de chaque colonne. Lorsque la 
largeur de la colonne ne dépasse pas 400 mm, il n’est pas nécessaire de prévoir une console 
supplémentaire pour les appuis du plancher au niveau de la colonne. La solution de la Figure 
5.18 a est fortement recommandée, non seulement parce qu’elle évite les découpes dans les 
éléments de plancher, mais également parce que de cette façon, la modulation du plancher 
devient indépendante de la modulation de la construction d’appui. 

 
    (a)    (b) 

 
Fig. 5.18 Solutions alternatives pour poutres de plancher 

 
Comme alternative aux poutres de plancher à talons, il est également possible d’utiliser des 
poutres rectangulaires dont la largeur est supérieure à celle des colonnes et dont la hauteur est 
relativement réduite. Cette solution est surtout adaptée aux planchers à grandes charges dont la 
hauteur de construction doit être gardée la plus petite possible (voir Leçon 4). Ces poutres sont 
normalement conçues et détaillées comme construction composite avec le béton coulé en place 
pour le liaisonnement avec le plancher.  
 
5.6 Exemples d’assemblages typiques 
 
Ce chapitre propose des exemples d’assemblages typiques pour des constructions à portiques et à 
ossature préfabriquée. L’objectif n’est pas de donner un aperçu complet de toutes les solutions 
existantes, mais bien de familiariser les concepteurs avec les types d’assemblages les plus 
courants. Pour les considérations plus générales et théoriques, nous nous référons à la Leçon 4. 
Les principes appliqués dans la plupart des solutions sont valables tant pour des constructions 
basses que pour des bâtiments à plusieurs étages. Dans l’ensemble du bâtiment, ils doivent être 
complétés par d’autres assemblages relatifs aux planchers, parois et façades, qui sont traités dans 
d’autres parties de ce cours. 
 
Les fondations par plot à encuvement sont utilisées lorsque du terrain solide est disponible au 
niveau de la fondation. L’encuvement doit être suffisamment grand pour permettre un bon 
remplissage en béton sous et autour de la colonne. Lorsque les faces intérieures de l’encuvement 
sont planes, il est admis que la charge verticale de la colonne est intégralement portée par la 
semelles sous la colonne. Lorsque les faces intérieures sont nervurées, une partie de la charge 
verticale est également transmise par les parois de l’encuvement vers le sol. Les plots à 
encuvement peuvent soit être totalement coulés en place soit être totalement ou partiellement 
préfabriqués. 
  
Les fondations par brochage sont généralement utilisées avec un radier coulé en place ou une 
fondation sur pieux. L’assemblage résistant à la flexion est réalisé à l’aide de barres d’attente 
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sortant de la colonne ou des fondations. Elles s’insèrent dans des gaines dans la colonne ou dans 
la fondation et se superposent à l’armature principale après que les gaines aient été remplies de 
mortier et que celui-ci ait durci. Le diamètre des gaines doit être bien plus grand que celui des 
plus grandes barres d’attente afin d’absorber les tolérances de positionnement de celles-ci. 
 
Les assemblages boulonnés sont également utilisés avec un radier ou des fondations sur pieux. 
Les armatures principales de la colonne se superposent à des barres soudées aux cornières en 
acier dans le pied de la colonne. L’assemblage résistant à la flexion avec la fondation se fait à 
l’aide de boulons ancrés dans celle-ci. Les trous dans les cornières pour la fixation des boulons 
doivent toujours être surdimensionnés afin de pouvoir absorber les écarts dimensionnels. 
 

 
 
 

 

 
 

 
 Fondation par plot à encuvement         Assemblage boulonné        

 
 

Fig. 5.19 Exemples d’assemblages typiques dans les constructions à portiques et à ossature. 

Assemblage avec armatures 
scellées dans des gaines

Assemblage à broches boulonnées  Assemblage à broches scellées 

Assemblage de colonnes 
boulonné Assemblage poutre-colonne 
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Les assemblages par brochage sont souvent utilisés dans les liaisons poutre-colonne. Il s’agit 
d’une solution simple pour des assemblages isostatiques. Afin de permettre un certain 
déplacement relatif dans l’assemblage, il est possible de ne pas remplir les gaines dans les 
poutres pour les broches ou bien de les remplir avec un matériau semi-plastique, par exemple du 
bitume. Il faut toujours placer une couche de néoprène ou un matériau de support semblable sous 
la poutre. 
  
A l’endroit des travées de rive, la poutre de toiture peut soit reposer sur toute la tête de la 
colonne, soit sur la moitié, comme par exemple pour la partie centrale de la construction. Ce 
dernier cas de figure est choisi lorsque des extensions futures sont envisagées sans devoir 
dédoubler les colonnes périphériques.  
 
Une tendance consiste à utiliser des consoles cachées pour des assemblages poutre-colonne dans 
des bâtiments où des consoles apparentes pourraient se révéler encombrantes. L’avantage d’une 
colonne cachée réside dans le fait que l’intersection entre la poutre et la colonne est nette, sans 
console sous-jacente. L’assemblage est également esthétiquement attrayant. Il existe différentes 
solutions pour des consoles cachées (voir Leçon 9 – Détails de construction). 
 
Les joints de dilatation peuvent être réalisés de deux façons : 
 

- en dédoublant les colonnes et les poutres à l’endroit des joints de dilatation ; 
- en permettant suffisamment de déformation par l’intermédiaire du matériau d’appui et en 

remplissant l’évidement dans la poutre pour le logement de la broche avec un matériau 
semi-plastique, afin de pouvoir transmettre des charges de courte durée telles que le vent, 
mais également des déformations dues à des changements de température, au retrait et au 
fluage. 

 
Les poutres de plancher sont normalement assemblées à une colonne ou une console à l’aide de 
broches filetées et de plaques d’ancrage. Cette solution permet en outre de reprendre la torsion, 
par exemple dans les poutres périphériques des planchers. Cette charge de torsion peut 
également être reprise à l’aide d’assemblages soudés spéciaux (voir Leçon 4). 
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